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• I DOUAI 
Cowps et bltuures. — Alfred Telle, J.-B. 

Telle, I.-B. Poulain, tous trois mineurs a 
Mot Xrimùvtt pot» arotr fr»*»» 

S B de leurs eamarades, Ftlippikl vu 

A hulula» par suit» fle l'absone* «a té 
mou». 

Violeneej graves. — Philippe Lttitq, de 
FTlaas. a sorte 1» 1er Juin, au maire de sou 

nie des eoua» de pied et des coups de 
2 oui ent déterminé au bras de M. Ro-

w i i M blessur» tau» que le médecin ae s'est 
pas en—re prononcé sur les suites de la bles­
sur». 

Deux mois de prison avec sursis et 5 fr 
d'amende. 

Coups réciproquee. — Louis Grenelle et Noe-
mle Beaumont, veuve SUévenart sont pour 
suivis pour coups réciproques. 

Un mois Bar défaut a chacun das inculpes. 
Toi Se eTtarbon. — Joseph Parent, d'Anlche, 

a. volé du charbon sur le terri des mises d'A-
niche. 

Six Jours avec sursis. 
— Le même est inculpé d'outrages au garde 

Blanchot, des mines d'Anlche. 
Quarante Jours de prison avec sursis et 

30 fr. d'amende 
— Bertbe Débours, veuve Degaux. 43 ans. 

minasiare a Auftjr, a dérobé aussi du charbon 
sur le terri des mines de 1 Escarpeile. 

16 fr. d'amande avac sursis. 
Beurre falsifié. — G. C . , marchand de 

beurre à Somain, est inculpé d'avoir mis en 
vent» du beurre contenant 35 0/0 de marga 
rioe. 

100 fr. d'amende. 
Fraude — Fernand Parent, de Tourcoing. 

• été arrêté a Lewarde. au moment où U 
transportait de» marchandise» de fraude. 

Six Jours de prison. 
Vagabondage. — Adrien Chaudey est pour­

suivi pour vagabondage et Infraction a un ar­
rêt* d'expulsion. 

Acquitté du fait de vagabondage «t con­
damné à trois mois de prison pour l'antre 

Vol d'un* montre. — Emile Brillant est 
poursuivi pour vol d'une montr» dto» un ca-
baratd'Auby. 

Six mois de prison. . 
Lis vol* d fécoi* de naforton. — Jules 

BoTirV^l an, ; Bebauche Camille. Djhaye 
D^ron Louis, Labarre. Rémy. Wéven Félix et 
JuWS Btselti Jules, tous gamins de 10 à 15 
ens sont inculpés de s'être Introduits dans 
îéMbTde natation, d y avoir brisé des bou-
telîlat d'y avoir dérobé caleçons, montre, bot-
tins» et divers autres objets. 

Le Tribunal acqu tte Théry. les frères yve 
ven%t T o u c h e comme ayant agi sans dls-
"rnemenTeV ta» remet à leurs parents. 

Bisetti sera enfermé Jusque 21 ans , Deùay 
lu»«rue 20 ans ; Rémy Jusque 20 ans. 

^^mXlsVdTierSe^U^T^^ 
l / a n s % ' é n , M r . . à . R i e u U y . J ^ W o j t g o n 

on J 
H u = n t a u i ï £ coSKmn*.> jeudi der 

nléi à vtn^jouxs d» prison pour vrjl de pom 
mes de terre. 

c t ^ W o g t î e ^ ^ i o r Rorlve et I £ . 
ColSïf tnus deux Journaliers a Dorignles 
S n H i c u l p é s de s-ttr» porté» d»s coups rtci-
PI5ÔItt% Rorlve ; 100 fr. a Ciller. 

CoOTt. - « « r t Marttnachei et son^frtreiFer. 
d i n a n i tous deux J o u n ^ ' ^ . ^ S i * 6 , , * 
Auby, sont poursuivis pour avoir porte des 
coups à Eue-éne Eekout, berger. 

5sf fr et » fr d'amende. 
CTsiï.. en fempi prohibé - GustaveMBenon 

et son frère Fré>çpls. tous deux Journaliers 
à aenvry7ont. ta S0 mal dernier, chassé en 
lesfxS)Surt1à Oustave Benoit ; 50 fr. d'amende 
a François Benoft ; 3» fr. de dommages-Inté­
rêt». . 
j n — w v r t v l «I»—* m 

DOCUMENTS 
h Tribual de Commerce de Lille 

SOCIETES • 
Pa* acte passé devant U- Pourbaix, notaire 

I I ^ n c i i ^ t a l » msai l * * ta duré» d» la Ss> 
tiSt : T B I L V C K et DECOSTER. dont le siè-

e M t Lille, rue des Postes, 1*4, pour la 
FonSs» d» 1er. es» prorogée de 10 années. 

PaTacti reçu naV M' Hartm notaire S 
Lille le 24 mai 19Ô9T U est formé une société 
en "^" ooisecUf sous la raison social» : A AN 
aaJ^atfUX JMOV la fabrication de» eer-
set» JuDons et corsages. Le siège est a Lille, 
rue tMO Station*. 8M> ; duré» 15 ans Apport. 
15.000 fr. en natare. " t . 

Par aetf son» seing privé sa «ate du 15 

lard et consteteurs pour pigeons. Le siège 
est i U f c . «M Grande Chaussé», 36 ; durée 
15 an». UiDitaL 250.000 fr.. dont 125.000 fr. 
en nature et 12S.OM à «onrnir au fur et * me 

rative ouvrière à capital et personnel varia­
bles, sous 1» nom L'AVENIR, pour fournir à 
ses associés des produits de bonne qualité, 
etc.. etc. Le siège est a Thumesnil, rue Car-
not, estaminet du « Grand-Jardin a ; durée 
inimitée. Capital. M» fr. 

REUNIONS 
de Liquidations Judiciaires ai d» Faillites 

U 8 Juillet -190». à dix heures et demie, 
deuxième affirmation des créances, A jusqu'à 
M Inclus ; 8 Juillet 1909, à deux heures, 
deuxième affirmation des créances, N Jus­
qu'à Z : G MARTINE et C». industriels à 
Lille. — Juge-commissaire, M. Crêpy ; llqui1 

dateur, M. Fremaux. 
DECLARATION DE FAILLITE 

Le 15 Juin 1909. do sieur Désiré RAMON 
RENTEUR, ex-marchand de cou'eurs à Ron-
chln. actuellement à La ChapeUe-d'Armen-
•ières. — Juge-commissaire, M. Danel : syn-
'lie, M. Debouvry. 

Le 25 Juin 1909. du sieur BRIGNARDELLO, 
négociant à Lille, rue Saint-Nicolas, 2. — 
Juge-commissaire, M. Ovignehr ; syndic, M. 
Frematrx-

DÊCLARATIONS 
de Uojuittatian» Judteialre» 

L» » Juin 19»», d» la demoiselle Mêlante 
GADNER, épicière, 5, rue des Bouchers, Lille. 
— Juge-commissaire, M. Houbron ; liquida­
teur, M. Corset 

Le 28 Juin 1909, de la demoiselle Gabrleile 
\ERTS. houehère-charcntière, rue Solférino, 
190, à UUe. — Juge-commlssairé. M. Nuytten; 
liquidateur, M. Debouvry. 

Courrier militaire 
' ATM A0Z LECTXTjmt 

Te rappelle aux lecteurs que pour recevoir 
nne réponse dans le Cbtrrrier hebdomadaire, 
il tant adresser tm« lettre à M. La Ramie, 
5. ru» Bayard. Parla, et indiquer le nom. le 
numéro. 1s pseudonyme, sous letnsel la ré-
nense devra paraître. Ouand on désire un» 
>-*T>onie par leur*. Joindre à la demande 
••ne «n»»*»»»)» tlrabréa parrant radrasse 
txaat». — Les réponses sont faites dans la M-
•naln» aadTanta 

/. D., 10, rue PeeuHm, V. — La convalescence 
l'un —*-— «a «rtinté Se peet tneanestent tnl 
'trs oulsttle peur être rereraié str M tout, «i 
•on tttt retira. — De retour ta eértnietit. U se prè-
«•nter* t It visite, rsppellertjao major son etrti-
'fret #»I'H(IM 4e Mmïtr» et mslrter». si «on êtit 
«e s'est pat im*iior«. ponr être présenté devant lt 
Comiri«!ston de réforme. 

XtrUr />., 1M», trtve. — VwilTiM lire IMv<» en 
tète du Courrier pour les réponses directes. — lu 
remise volontaire des re'.ons n'sntrslne pas forcé­
ment rebtentlon du chsnrcment de corps. Pour dé-
-rocasr ee dernier, tl rsnt obtenir, avant tout, li 
trtnaavfevlon de la demande par la vole hiérarchique 
•t te consentement des deux colonels. ~ S» ren-
'eirner ponr le dossier et lt demanda auprès du 

sure des besoin». 
Par «et» sous seing privé «n data du 18 

mata U B il att formé une société en oom-
ri»if l*t shnpi» sou» lu raison social» : L. et 
R ASBÔIONON, pour U comn»»re» d'herbo-

aiawtavtl. etc. L» siège r s V f c ' , T V s B ^ 1 » l'Sopital Militaire ; < 
a Capital, 16.906 fr. 

LUI». 

t
P r ^ î & 1 ^ , ^ V a n i a , r . mttalr. à 

cile'-par t S ^ ^ I t â t l T P Œ -
TOMÔBILES DECLERCQ t CORDONNIER et 
C", dqnjLlA àfeS» est à LUI», rue de la Cihtiov 
bre dis-Comptes, 1 bis. pour le commerce 
iriistnaafdln est eecvertle en société ano 

fflM^^vZtâŒfà* :^cffT! 
ANéjarnaBDG» ANCigNS t t é,W.lfsSKMgNT3 
DECLERCQ ET CORDONNIER. Capital : trois 
cent mil)» franc». 

Par acas de dépôt dressé «n minute par 
M* Mourtllon, notaire à Comines. le 14 Juin 
1909. la liquidation de la Société PARENT 
FILS ATNÊ. dont le siège est à Comines, pour 
la teinturerie et l'apprêt, est faite. 

Par acte reçu par M* Pnsteau, notaire à 
Lille 1» 18 Juin 1909. U est formé une Société 
en nom collectif sous la raison sociale : 
RENIER FRF.RES. pour la fabrication de 
blés» et savons. Le siège est à Lil>, rue 
Brûle-Maison. 134 ; durée, 25 ans. Capital. 
60 000 fr., dont 25 000 espèces. 

Par ar»«» sous" seing privé, en date &o 
U mal 1909, U est formé nne Société eoopé- ) 

Pr»f., isauiiias U-ettm. — t* te •. A M. 
-tonne la peeslattit* d'arriver taperai ta quatre 
mois et soas-statlef en newf V n'a ineune 1n-
nneaea paar le* «wapitis etrtH. Cenx-et sont réser 
vet aux seuls militaires • avant accompli an molm 
quatre ans de service >. — S* Il eat trop tard pour 
demander I passer cet examen en Juillet. — s* n 
potiers Jumsasav a 1» snMr «s* fol» incorpore. Qu'il 
«n perle t ton capttatn*. des l'arrivée t la oosapa-
snka. — t* L'examen du B. A.. M. varia atsea d'une 
arme t 1*mtre. — Se procurer tu Journal. 0 fr. 75, 
la Mmnurt le B. A. M. Lire avee soin le raacl-
-ule pour itst. — s» étant t Parts, que ce Jeune 
homme •'adress*, de ma part, t la réitération des 
patron—n. I, place Balnt-Themts-eTAquln. — «• n 
v a det hommes de la classe ÎSM qnl sont convoqués 
pour 17 Jours en ttl» ; d'antres en Itll. Tont dé­
pend du corps d'affectation. 

tt. P. 7». rend-l'aee. — Etant rentré dt esmptrne, 
et Jtaat homme demandera, en temps voulu, nne 
permission de trente Jours, arant.ia libération. — 
911 est bon soldat, son colonel pourra la lui ss-
ssttssr. 

C. 1. Laeoe, par Sttxt-Jtim-de-Lux. B. P. — Pour 
arriver vite aux premiers ralom. U rant acquérir 
an commencement de sos tervlo* le brevet d'apti­
tude militaire (voir nne réponse ci-dessus). — Ce 
n'e«»t que comme rentaRt que l'on commence a bé-
neacier de certains avantagea spéciaux. — La fiaute 
paye est due t partir de la troisième année., i — 
Seuls, les sous-ofaciars ont une chambre t part. 
Les eapersux eonttnaent è vivre t la chambrée. 

P. T., à Gratine. — Je vous al déjk répondu let. 
Il rant adresser nne réclamation au ministre, ri 
n'est pas admissible qu'un dossier s'égare de la 
sorte. 

P. H* è B. — Pour pouvoir être nommé adjudant 
dans 1s réserve ou sons-lieutenant, 11 faut être muni 
du certifiait d'aptitude anx ronetlons de chef de 
serttoa, — Oa nt peut être promu que lorsqu'on 
compte deax ans dt grade d t sous-offlcler. — 
Comme adjudant de réserva, on accomplit unique­
ment des périodes avec sa classe. Comme officier, 
on est convoqué tons les dette ans. — En rentrai, 
dans l'artillerie, les chefs d» corps n'accordent 
pas de devancement d'appel avant ponr effet de 
faire • eeuper • i m école* t feu. 

Pierre de L„ Lucy. — Pdar fetr* uns période 
comme automobiliste pendent les manoeuvres, 
adreuer un* demande écrite, par ht gendarmerie, 
as recrutement. Y Jtmdre t in livret et donner tons 
les rensrtmementt techniques sur cet connais­
sance* mmtalres, son aptitude professionnelle et sur 
la machine que l'on compte amener. 

r « leeteur du Ctwrrter. — f La demande à l'effet 
de passer la revlslea de nanvetu en aofit-sep-
trmbre, doit être lancée par l'ajourné, au préfet, 
dans M seesstére quinzaine dt Jntffst. — !• Sur 
oapter libre, ça suret. — 3« 5e kilos de poids ponr 
un* tante as 1».71, c'est faible, l.e rtortcir appré-
"l»ra l'état général avant d* se prononcer. 

Tn lecfetir ma'heureux. — Bl»n que le ministre 
le U Guerre ait donne des oruro , u y a »U«.HUKÎ 

nn»ej pour éviter que des Inscriptions au livret 
'ndlvidut! paissent porter préjudice t a s Jeunes 
vent «béret. Je crains tort que tont c» mil a trait 
I rineoèporatlon erie-mén»e ne puisse être enlevé, 
malgré la réhabilitation. — Vont ponves. t SB"' 
hasetd, adresser, sons pfl recommandé, votre li­
vret an recrutement, en exposant votre désir lé­
gitime. — Lt commandant vous (lira e» qu'il peut 
tEsa Mils 11 est peu probable que l'on voos dé-
'vrt ira SapMests comme vo i s le sonhalterlei. 

lateph V., Nevty-en Mavjet. — n n'a Jamais été 
nettlon de donner une peneUm aux anciens so!-
•tts de sept ans. Ils peuvent, uniquement, solliciter 
m tecevri du mtsUtère de la Guerre. — Demande 

i lancer, par la gendarmerie, en y Joignant : le re-
'evê ries services et un certificat de position établi 
nar l'autorité munlclnale. — La gendarmerie les 
transmettra anrè* enquête. 

T. 0» a. (B. de P.,, Grmea (4.-if.). — i* Avec 
l » , H si vous êtes vigoureux t t bon cavalier, vous 
psuvet, en principe, être accepté t l'engagement. 
Mit s u t cuirassier», soit aux dragons. — f Rien na 

- J X _ n I 
s'epsese t ce tm'sn engagé veMNairs, qui sert 
bien, art, dans ton année, une permission de trente 
Jours. Mais cette permission n'est pas un droit. Ella 
demeure soumise t l'appréciation du chef de corps. 

/. le r. Êécherel (aforMKcn). — Le frère d'un ter­
ritorial pent demander une permission de neuf 
Jours pendant U période de celul-cL Cette permis­
sion comptera dans les quinze Jours légaux arrima 
dés rpaque tnnée. 

Léon G., Epernsp (JVsrne). — lion, le devance­
ment d'appel n'est pas posslbe pour le gén'e, dans 
lés conditions de l'article 50. Il randra se rabattre 
sur l'Infanterie. — Le devancement se signe en 
octobre. — Mais 11 ftsdralt pssser le B. A. M. en 
Ju'llet Avei-vous fait des démarches. I ce sujet, 
auprès du recrutement, srsnf le 1" f«Oi ' 81 voos 
n'y aveg pat songé, c i sera trop tard pour cette 
année, n faudra vous rabattre sur l'ao prochain, 
car Je suppose mie vous n'avet pat n an*. 

Vive le* Alpet! 1010. — 1» Tl n'y t pt t trop d'en­
ragé* dans les chasseurs alpins. — t* L'avance­
ment j est estes rapide. — f L'existence y est 
agréable, mais rude pendant les mots de montagne. 
— 4* Les cours préparatoire* t Salnt-Malxem y tont 
très bien faits. Celui qui veut entrer à cette école 
peut fort bien réussir, en travaillant sérieusement. 
— l» Let seuls • alpins > sont les chasseurs l ptéd 
des t#> et !»• corps. Certains régiments de la région 
des Alpes ont des bataillons portant le béret, orga­
nisés comme les chasseurs et faisant des mansravrei 
en montagne, tel» que les 07-, 157-, lse-, ISO*, etc.» 
O sont des corps très entraînés, dignes émules des 
chasseurs alpins. 

Curant C. P. — i ' Avee 1»,7Ï de taille, si vous 
êtes vigoureux et de bonne santé, vous pouvex aller 
dans l'artillerie coloniale. — t* L'avancement est 
pen rapide dans cène arme. Le service n'y est pat 
très dnr et les artilleurs coloniaux ont nne fort 
belle existence, surtout hors de France. — *• Pour 
y entrer, faire une demande écrite an commandant 
dé recrutement dé votre subdivision. 

O. O. — Je ne vols pas mieux ponr vous que rin* 
rsnterlê. Malt vous ftret bien de vous renseigner 
officieusement auprès d'un médecin militaire, afin 
d t savoir tl vous pouvet porter l t sac avee cette 
petite Inerrolt» Intéressant lea omoplates. — Vont 
passerez le B. A M. pour rialanterle. C'est et qui 
vans mieux 

Isa*» de D., » V. — Je vont conseille de vous 
procurer chez Chapnls. place des Tilleuls, Orenoble '. 
i' le Jfunnel de préparation ronge (troupes t ptéd). 
prix : * rr. — r» Le terre du Oradd, prix : t fr. Sa. 
Vous trouverez les première* Indications sur la lec­
ture de la carte dans le manuel rouge. Lt rttte 
tst une question de prsttqne t acquérir toi-
même, en travaillant sur la carte d'êtat-major an 

m s m a m stemm - - - - I I - — ~ — • 

PORT DE DUNKERQUE 

ENTREES du 4 juillet 
Brest ,vap. fr. Léon, 312, dm. 
Brest vap. fr. Ville d'Arias, 923. dm. 
Havre, vap. dan. Moekou, 647, dm. 
VVindad .vap. siiéd. Helsingborg, 1422, bois. 
Marseille .vap. fr. Eiuphrate, 4423, dm. 
NoderkaliJL, vap. suéd. Bertha ,1571, bois. 

du 5 Juillet 
Londres, vap. dan. 04d, 399. dm. 
Leith. t»p. ang. Heriot, 738, dm. 
Bon.oay vap. ang. Knight Femplar, 460S, 

dm. Morel. 
SORTIES du 4 Juillet 

Rotterdam ,vap. fr. Amiral Lhermlte, 86, dm. 
Gravelines ,vap. norv. Genova ,565, bol». 
Oran vap. fr. Slrius, 9023, drn. 

s t g g g » ) 

ym .. ... 
NOUVFLLES M A R I T I M E S 

ARRIVAGES : VENANT DE : 
Dublin 3, 3-m. fr. Pierre Loti Port Auguste 

DEPARTS : ALLANT A : 
Bayonne 1er, st. fr. Flandre Dunkerqti» 
B o r d e a u x 3 st . fr. Hndsoi i New York 
Londres 3, 3-m. fr. Maréchal de Turenne id 
Ipewlch 3. 3-m. fr. Duc d'Aumale Newvjnstle 

PASSAGE. — Port SaM 1er, st. fr. Am. Niel-
ly, Haïphongà Marseille, Havre et Dunkerq. 

AFFRETIHÏElCr. — St. Circé .de Rotterdam 
à JXmkerque avec charbon. 

000*. 
Répondu directement. — T. B., ru* cm P.-dè-J., 

Balnt-Palala. — O. T.. Frastell. Oetnert (Hollande). 
— M» de J.. rue dé a., Paris. — D., Bogny 
(Attne). — Du R., rue B.. Nantes. — X., et», satnt-
YrteBt. — D. A., t Bengnon (Tonne). — P. A., 
Ltfny (Mente). — Abbé C . Xesttncy (Lnx belge) 

iBelgique). — J. R., l t » , >. ChAlons-sur-Mtme. — 
!. M., école de T., Mende. — E. S., boulevard de R.. 

Trets (B.-dn-R.). — A. R.. château de Reyyllle (Loi­
ret). — A. B., Penestln (Morblhenv — t.. T., Pnrrtn-
trny («missel. — V. R.. la Bcrnardlère (Vendée). — 
L. C, rut A., Sens (Tonnei. — Abbé D., 1 Veseul 
(Haute-Saone). — D. de T., m e B., Bruxelles. — 
J. B.. S. O., Chtteauroux (Indre). — A W., rue du 
T., Seloncourt (Doubs). — M. H., m e du P.. Mer­
lan (Finistère). — J. B., SuIly-sur-Lolre (Loiret). 
— E. P., avenue T.-H., Paris. — M. M., t Maubert-
Fontalne (AMtnnes). — Abbé L., Salnt-Calats-éu-
Désert (Mayenne). — Docteur P., rue M., Grenoble. 
— P. C, rue du M.-de-la-R., Provins. — P. V., rat 
C, UUe. — Curé ds Soltgnac (Hante-Vienne!. 

L. R. 

COURS DES MARCHÉS D U AV0INE8 
DE LA REGION BU MORD 

• Lille, le 5 Juillet 1909. 
Avoines JauiMt. — Courant 21,50 vendeur; 

•prochain. 31,75 nominal; septembre-octobre 
18,10 acheteur; 4 dernière 18,15 nominal; 4 d* 
novembre 18,26 vendeur. Stock 2200 qx. Ten­
dance calme. 

Avoines Wanoho*. — Courant 21,75 vendeur; 
prochain 21,75 nominal; septembre-octobne 
18,25 vendeur; t derniers 18,15 acheteur; 4 de 
novembre 18,20 acheteur. Circulation 75 Oqx.; 
stock 5290 <fx. Tendance calme. 

UNU 
Un bon outil se 

paye de lui-même :. 

Le "5UNLI0HT SAVON " 
se paye de lui-même par 
le linge qu'il épargne, le 
temps qu'il économise et 
la santé qu'il préserve. 

Essayez-le à vôtre 
prochain lavage, et 
rendez vous compte 
de sa supériorité sur 

tous les autres savons. 

DEUIL, Las personnes qui. par erreur, n'auraient 
pas reçu de leur» de faire-part de la mort d» 

Monetetir Hastor-André LETiERS 
Rentier 

Ordonnateur de VHotptee 
Membre de l'Administration du Bureau 

de bienfaisance, 
décédé 4 Deûlômont le samedi 3 Juillet 1909, 
dans sa 64« année, axtaiinistré des Sacrements 
de notre Mère la Sainte Eglise, sont priées de 
considérer le présent avle comme une invita­
tion à assister aux Convoi et Servie» ds I" 
oiassa qui auront lieu le mercredi 7 courant 
a 10 heures en l'église de Deûlémont, sa pa­
roisse, d'où son corps sera conduit au cime 
tlère dudit lieu pour y être inhumé dans le 
caveau de famille. 

Le» Matines et Laudes seront chantées la 
veille, à 3 heures. 

L'assemblée à 1a maison mortuaire près de 
sa. Place. 

BERGUES, le 5 Juillet 1909 
Concours d'animaux. Banquet présidé par 

le nouveau sous-préfêt de Dunkerque et au­
quel assistent MM. les exposants, les mem­
bres du Comice agricole et toutes les notabili­
tés administratives de l'arrondissement, ain­
si que les membres de l'enseignement pri­
maire. 

Affaires nulles. 
Blés : t/tudanoe commerciale calme, 0,25 

a 0,50 centimes batese seule bonne récolte en 
perspective, de même avoines, haricots. 

Cours grains exotiques. Engrais : 
Mais Plata, 18,75 ; orge Russie, 18,50 ; avoi­

ne étrangère. 18,50 & 19,75, suivant prove­
nance et qualité. 

Nitrate 22,25, disponible ; livraison 1910 fer­
me à 22,75. 

VaJeaciea* 
Sacre blanc «a morceau . . . 
Sucre roux. . . . . . . 
Farines 1» qualité 100 kilos 
Blé blanc 80 kilos 
Bléroux St. kilo» 
Sons 100 kilo» 
Stte-I» -MO kilos 
Orges 
iscourgona. l'hectolitre . . . 
Avoine. . . les 10» kiloa. . 
Tonrteauxde lin, 1" choix . . 
Tourteaux conta bonne qualité 
Tourteaux colza engrais. . . 
Tourteaux ricin 
Koa-rais sang et viand». 3 . 
Sulfates d*amoniaqu». . . . 
Nitrai» 

Taxe du paia 
Lskilog de pain biane. 1» quai. 
L»kik>g d» paia bkt . . . . 

Marché aux 

g*. 3 juillet. 
et., «s. 
8 7 . . . 87.25 
3 i . 5 » à 3 6 . . 

M . è ? 2 . » 
2 '.50 à 20,7 , 
14. 
18.7> 
». . 
S*. . 
«1.. . 
îî,7$ 
11.50 
9 .» 

18.5* 
3150 
36.75 

a 

IV... 
î»,.. 

»... 
K 
20.CS 
18.75 
I:,TJ 

8:2 

Bœufs . 
Vaches . 
Taureaux 

Aoaeti titra 
S7 1.05 

SU 0.96 
48 0 8. 
18 1.80 

23 juin. 
I" taal 
0.95 
0 83 
0 85 
1.S9 

S.8S 
0.7. 
d 75 
1 10 

t% prix du beurre, des nuis, des pommes de terre 
POUR NOS MÉNAGÈRES 

Pari», 30 juin. 
(pour comparaison) 

f ta Ml» 
\ Normandie.. 8,» 3,64 

• ''Touraine 2,10 2,84 
Bretagne 1,90 2,80 
Nord et Est. 1.80 2,50 

Lilla, 30 juin ~ 
Al» , 2 juillet 
Armentières, 28 Juin.. 
Amèioe, 29 Juin 
Avenues, 2 Juillet 
Ballleul 29 juin 
Bergu«â, 28 Juin 
Bourhonrt». 29 juin.... 
camhriii, i juilltJ. 
Cassel, 1* Juillet. 
Côurtrai, 28 Juin 
Gvsoinjt 29 Juin 
Douai. «9 Juin. 
Esteirea, 1- Juills*.... 
tiurmuet, 1er JuiLet 
Pourmies, 28 Juin 
Haubourdln, 2 juillet 
Hazabrouck, 28 Juin... 
La Basôée, 1«* Juillet. 
Lundrècti-s . 18 Juin 
Lnnnov. 5 Juin 
Le Catcau, 2b juin 
Nlerville. 30 juin. 
Ors 29 faîn 
Sfx.lln, 28 Juin 
Sommes, 3 juillet... 
ftamain, 1er Juillet 
Valenuiruioe. 3 Jtiillc 
Vl'asquebal, t j Juin. 

3.30 à »... le kilo 
8.20 à 8,80 le kiflo 
3.» a . . . . le kilo 
2,50 à 8,70 le kilo 
1,40 à »,•» la livre 
2.60 à 8,98 le kilo 
2.50 à 
l.iiO U 

2,«o le kilo 
1,50 la livre 

1,30 à 1,40 la livre 
2,50 a 
1,35 & 

•,»» le kilo 
»... la livre 

1.55 a 1.65 la livre 
1,20 & 1.30 la livre 
1,83 t 
L40 à 
3,10 à 

• ,•» la livre 
».»» la livre 
>,»» le kilo 

1,H> it 1,11 la livre 
1.40 a 
1,20 à 
S,., à 
1,40 a 
1,93 à 
LIS n 
1,40 à 
1.60 a 
1 «0 H 
3,00 à 
1,70 à 

1,50 la livre 
1,30 la livre 
».»» le kilo 
1,50 la lare 
»,»» la livre 
1,25 lu livre 
1,50 In livre 
»,•» la livre 
MO ):i livre 
»,»» le k!,!o 
>.» la livre 

«WPS 

ta mille 
Normh Picard* 

extra 102 116 100 180 
choix 88 96 88 98 
ord"" 70 82 », ». 

9,00 à 
2.30 à 
îo.so a 
2,20 à 
2,30 è 
9.50 à 
2.35 a 
8.30 * 
2,40 é 
2.30 à 
2,20 à 
2.60 à 
2,45 à 
8.40 & 
2,40 à 
2,(0 à 
1,50 à 
2,ro à 
2,90 à 
2.W à 
8.60 S 
2.60 a 
2,35 à 
s.m à 
k,sé à 
».;o a 
Ltq à 
S,l» ;i 
1,30 à 

10.00 le cent 
2,65 le quart 
•,*» le cent 
2,40 le quart 
2,50 le quart 

».»» le 100 
»,»» le quart 
2."0 U ^uixt 
2,60 le guart 
2,50 le quart 
»,•» le quart 

»».»» le quart 
2,50 la quart 
2.50 1» quart 
»,»» le qvart 

»»,»» le quart 
».»• le 1/8 o 
2.60 le quart. 
3,10 le quart 

•»,»» le quart 
•,»» le quart 
2,70 le quart 
».»» le quart 
2,40 le tpnrt 
2,9t) le quart 
»,»» le quart 
1.-15 lt 1(2 q. 
",•» le qti;iit 
'.•» le 1/2 q. 

POMMES DE TERRI 

„ . . , • •» 100 kilo» 
Midi lAsjJt MX 
HoUandes;. ii..i*' 
nondea.. . g „ ^ 

ftou*?e s. i*,'.. £11 
12 . . . à . . . 
4.25 â 8 . 

15 .» S . . , 

Jea 100 k. 
l e s 100 k. 1 «es 100 k. 

9,50 à 
£.50 à 

» »» l e s 100 k. 
'.'• l e s 100 k. 

8,»» à 10... les K» t 

20 cent, le kU. 
0.10 à . . . . te k i ] o 
4. . . k 10... le» i w k. 

10... & 12,., les 100 k. 

5.» k 8.» les 100 k. 

S,», k 10,,, les 100 k. 
Î0,>. fr , , , . les MO k. 
S.» a 10... les 100 k. 
0,10 ù . . . . le kilo 

Fourrages, lo i 800 kilogs 
1-qual. 

Pom . . . ; ; . ; , . T S . . . 
Luxera» . . . . . . . . «a... 
Pailtadeblé. . . . . . . ( 2 . . . 
TreS» 75 . . . 

S>ejaal. 

Lot Villatta, 1« 5 joillst 1909 

8 
U 

la a 
am»- {vas- l^ï" 

Lit» du»*J H 

Pria <* kileg. par toalit* 
Viaa4a n»tt» PâtictE tHt 

l« | * | 3-

Saab.. 3.0U » .« • ' . . . I | «S'i &9 I M 1 S)' 
l.'.S-J t . t l t ' . . . t Cl I U I «t l . M . ~ . ' • 

3U 3H . . . 1 3 . 1 30 1 îil. t» . :t . *t Tanr«»s 
•aaax.. t .M) t Wt 
Monte». It . t t t 1S 171 
Ptna. . . 4 SX 4 l t 

1 «5 I Tt 1 él i t 10 t Si l »t 
I t t» t t.* t Mit » . i l l . t JJ 
1 « t Jl l ««Il 04 . Ml. »» 

Peaux de moutons rases : 1,50-2,50 
— demi-laine : 2-4 

Physionomie daa venta» 
Bœufs. — Vente calme. On cote : limousins 

et pérlgourdins 0,84-0.87, bourbonnais et mar-
chois 0,80-0,837 sucriers 0,8&n,72, vendéens et 
maralchlns 0,70-6,77. normands 0.80-035. 

Veaux. — Vente difficile. On cote : choix 
de Brie, de Beaoce, du Gatlnals 0,96-1, cham­
penois et manceaux 0,86-0,90, gottraayeux et 
picards 0,78-0,85, caennais 0,78-0,88. 

Moutons. — Vente plus difficile. On cota : 
agneaux 1.12-L27, métis 1,03-1,07, Midi 1,05-
1,12. Centre 1,10-1,15. 

Pores. — Vente plue difficile. On cote t 
porcs maigres 0,51-0,54, gras 0,4M,S1. 

BOURSE DEUILS 
DU 5 JUILLET. I°",T; ,. l?*.T.*.»a 

I «H J • • » 1 yî SaM^ESEtl 

CHARBONNAGES. 
Albl (8 Janvier 1900) _.... 
Aniche (31 décembre 1908) 
Anzin (1er juillet 1908) 
Btanzy (1er décembre 1908) 
Bruay entière 
Bruay 10* (15 février 1909) 
Bully-Grenay (16 nov. 1908) 

— 1/50* (1 »oov. 190S) 
Camfiagiisc (1er juill. 190-5) 
Carvin 5» (1er sept. 1908)... 
Carvm enûère (S sept.) 
La Clarettce (origane) 
Courrièatee (30 «*pt. 1908)... 
Crespin Ut. varts (origmç) 
Douchy (31 décembre 1908) 
Dourges 100 (1er mai 1909) 
Drocourt 1800 (M oct. 1906) 
Drocourt 10» (aar cet. 1908) 
Drocourt 3500 „. 
Drooourt se M* «._ 
Epinac •—• — 
Escarpell» (1er d*c. 1908)... 
Ferfay (8 Jamier 1SS9) 
KJines-RAChes (coup. ait.)... 
Lens entier p. (30 eapt. 08) 
Lerts !©• (30 sept. 19S8) 
Uérin (1er décembre IMS) 
Uérrtn MO* -
Uany-1-AJre (15 Juin 1908) 
S S i e e 30 % (15 W M«i 
Martes 70 % ft Janvier 1S09Î 
Maries 20» (2 Janvier 1909) 
Mearchln enL (31 août 1908) 
Meurchin 5« (SI août 1908) 
Nord dTAledg (ongJneV^ 
Ostricoajrt (M Janrtar 190» 
ThivenceUe» (1er luilt 08, 
Vicoigne act. (15 nov. TS08 
Vlcolime 10* 

BANQUES (Actions) 
Crédit du Nord — 
Verlev-Decroix -

, Devllder et Ci*. 
VALEURS DIVERSES 

Gaz de Wazemmes 
Rousseau -v,. 
S-Sauv'-Arras (15 Janv. 08 
BiaoheeS-Vaaat (15 Juill. 08 
Denain-Antin (lar déc. 06 
Forges S-Amand (30 Juin « 
SeneBe f » iO*i 19»)...^... 
Margarine-Béth. (1" oct. 08y 

efT 
1749 — 
S700 — 

990 — 
W 76 

6080 — 
101 — 
280 — 
578 — 

es7& — 
361 — 

2925 — 
88 — 

S2S 50 

.— —-E u ­
es»— 

1010 — 
383 — 

Tt — 
8M — 

89 — 
4334 — 
145 — 
670 — 
—. _• asoo — 

151 50 

ses — 
1109 — 
1568 — 
1S» — 

m 

~ — 
. 
lap atl 
N . — 

804Ô — 

— _ 
250 — 

190 -
1700 — 
7000 — 

« = 
« 7 1 

— — 101 8S 

sn - ' 2S94— i 
364 50: 

8 9 2 0 -
' w - : 1063-^; 

129 5»! 
5640 -

— e«l 
5640 -

— — 
1001 -
388 — 

tek - * 

Xn 
4339 -
144 5t 

2350 — 
8996 — 

151 OS-

6 8 7 4 -

— —• • 
1109 — 
1 5 6 7 -
100 — 

:oo -
1908 — 
IMS -

6 7 0 -
4W -
8 3 6 -

EOt» — 
740 -

ïr 
prévient 
la marche de la décomposi-

îtion dans la bouche après 
ïque le rtacttg» en a été fait, 
smellleur est le dentifrice. 
:Pour préoenir la décomposi 
tUandStne façon permanent» 
I aucun rinçage de la bouche 
jn'est comparable a rOdoi. 

. J û é l . 

C I Manger arao appétit. 
1 Réconfortar votre sang. 

a#/-kl I O Combattre l'Anémie aveo 
V U U 3 . succès. 

' Boire une Consommation 
V O U L E Z agréable. 
p.-eiiei, avant chaque repas, un verre d* l'ex­
cellent Vin Je 

BAN YULS-TRILLES 
quinquina spécialement recommandé par 
MM. les Médecins aux hommes, dames et en­
tants. 

Dans tous le» Cafés, tas bon» Estaminets 
et eltei les Batrip»*!taire*. 

Exiaer. plus que jamais, l'étiquette sur la 
bouteille à cause des nombretises contrefa­
çons. 

• a t . 0 U t . U w 

1 .i»-Ck. Si» 
t do«*. sva 
Ckio» 4 0>0 
XslîJWtM* 
BaMr**4« 
Crtdl 
C Ly 
Baa 
Est. 
UidL . 
KorJ 
Orii.a» 
On»»t -

gf aO'O. • 
MSP'0..-
S*»/» . -

mm» 
ïén*1 

Ly»» 
Baas.aers''" 
SoeiéléOéal'' 

* • 

SL: 

4SI. V 
i i.u 

nfi:U :-:.::WRE.1 
ww»...jj w t » r > . 

1 c . a . 1"» 
_ l « > 

ttM 
» t . tlS^ - 14M 

•àl — i * » i ^ , 
Ô - J 3 * l 
OkUsaSM*" 
Ko-*Yyi... 
bt 3)IS , . . 
O « M s« ». 
O util SftfM 

««.S» P.l..M.'tV4« . — . . . — 
i*... .P.L-H.JKJ »'4)J.^74l*j». 

«S 

a.-, «H 

BOURSE DS LO!tfSr*«9 

DU 5 JUILLET 

Conaolidés ——~. 
Lxtérlearé - . . 
1 ur» (série D) BantVBt) 
Itio-Tiitt Hio-Tinto 
Consolidés Golsfled 
Enst-Rand 
RanJ Mines 
Çhartars<t 
Roblnson Gold 

FEUILLETON N* 30 

LE GOUFFRE D OR 
P a r M a x i m e AUDOUIN 

IStJITX) 

B B qtjelqftieo laTaMaxiits, ron «ut v«ari»&JBé 
une (jo»mi*e de brousa«li^èas snïffl*a*»u 
~tWB?^oe^sr«r à oeux-d un magijjfltrue eari 

^ A J * l œh I pjouftaic d» tenspo à aajlse 
LaSMtlu. iStaMSst sa benogme i>our ae tenu 
•WVtsO»,, Ait I a«h I aih -' voilà, ce qui pevn'i 
s'ajipeJsr i*ne i<!6e JJairoe.ou je ne m'y COJQ-
EaTs pae I... La banae histoire à conter 
aux ancleais 4u « Café des CAlins «, une 
foie tni'am sera de retour au Pottliguen ! 

OUv*er te goriannavnasait. 
— Tu n'y es pa» encore, nxoa vieux, au 

TAw»igu*n I Tratwsjie donc, e«n ail«atd»»l. 
Pepe, lui, s'oeaupaii avec i*t*a airdsur 

lébiàie, sa«s paantre une minute, il vou­
lait gagner le pius de distaiaoe pusaible 
peintlantUi. nuit, eji proatani du brouillard 
dont, en ce marnerit, le rideau imrpénétra-
ble leur penraeittait de \-aquer à leïira pré-
patratifs en totita séetrrité. 

Bientét nos amas n'sajrtrtt osu» qu'à « taat-I Bien 

Pa*» 

biiUxV » Je uns sosies, fo.ntiuiivé q>ii s *ac-
couoplit en un tour de main. 

Cet Incorrigible railleur de Lagodu as­
sit le sien deva-nt lui. 

— Eh ! donc, Ixinhonraoe, c'est toi à cette 
heure, que tu vua UM'/LÏ raRBgMoEB <ta re-
pcàoenter dans le inoiule Le autdr Laga-
dti : tacb» à voir à pcavci-ner pioiu«n.*ii*;., 
de maailare à lui faite honneur. Plus gc-
isbrmix que s-'iint Martin, je me d^po'ifUc 
iiciuir toi d« mon ntanleau tout m:tW, — 
-•t <1e mon eltaspatsti, au ri.s<i'.ie d'utlrtipei 
:ii rhyMi*; I» osarvatati .. 

OUvasn- c/up**, UKiit a. se* eil ueionti. 
— Lagadu, lu «t OcUiécoBat insupporta-

!4e, amarre ta langue, je t'en prie, jusqu'à 
touvelle occasion. 

— Pardon, excuae, mon fl, J'y fais un 
KUWI plat, es-tu contléint ? 

Le guide tLra de ses poches du rjdmemit 
-royé, corjdrment dont un mexicaJoi etti-
Kjnte toujoi»™ arvec. rui une provision, le 
/•partit entre sas oomr»agrJions, après i.uo' 

•n desceiMJit à la petite grève où station-
:iai«mt les tîievaux, puis), loraqti'on eut a.-
uijetti 9ur b u r i salles les maiioquins, on 
les pousjria à l'esvu comme 0 était convenu, 
oliacim à.?s Bretons en oioupc de soji • al-
ter ego ». Olivier Wi rat en bride par sur­
croît ta crtewal de Pepe. 

Celui-ci cherchait \uincment à dissimu­
ler son étot>w<.n. 

— Bonne chance, sonôi-s ! dit-U d'une 
voix grave — et que ia Viarge vous pxo-
tég 

M partirent, — lui, U se tint prêt à met­
tre la snuche a flot... 

Un cl potis léger, suivi d'un kmg et nr>r-
tel silence, puis, à sa droit» et à «v e iud>e, 
ur> gavlop anoagé à travers la prciiie. — 

s.niiti|'nn iâ-bab. LIII«J dottiSe, uxxc foinuidsi-
ble cluriiour des c i l s d'pppol, don juratta, 
d*5» coup-s ue feu, tout le rcmue-tn^ijatre 
d'uiM aie"!* et d'une prine d'amicis — «**» 
tui des tiui'ignenxtftta et DM iraoa*» de fs..r-
r;iiile socouôo aJiaint eit uniet-ois^-nt dan» le 
l c i i t tu ir i . . . 

i vpc avait lanoé son grossier flotteuir, 
qui SérKe, capidauierJH uu ntilicu du cou-
itl»t. 

CflaMaTM fl allait attedivirr' le b a r r i t , il 
perçut tout \ coup le bruit d'une luiM, ©t 
m i d'apome, partautt de l* beys; où 

QUvàer de-v«ui nivu' a iwrn, ie gilxaça d'ei-
froi. 

Il écoutait, roivùUe tendue éipordumieiu. 
L i ssuv-h..', se heuruai» au omnier lar-

*), tHait voniM? se raî'.gcr contre 201 obs-
kaCBB, .tj^rès a-, oir déetrx un mtsjrt de cor-
:',••> veao l'airt.-e borti. 

il serUtt un dta ce côté. — C'é-
istét l^tg»uju qui Oïi.!>ar<iua,i. 

L i i f f iu i^jr.iut dï-u-s x s bras un paquet 
voiumiii'-. .... 

— Olivier deatamùti-t-il ? 
— Clu:». !... 
A c*j m i r e n t , dJgatM La prairM c-iiposoc, 

,i une cf-nt.irii. d" mfttres de keur 
éuBatùraiat }• • rmwnl».•_ t-iii^nt: : — jj-.i.i <«; 
fui une r*o : iiv '̂ ! lt- Btattsntul» s'oparpillaitt 
dans tou-ies lot dire' :ioir-. 

— Sainte Ajm« I et ia Liiffadu, — c'e«t-u 
que c-is (iétuoiis seruiont rovootM et, qu'ils 
eu.;>o. 'n-ii'.i 'fia. ie petit ? 

Il voulait s'él . l i- .r, — Pepe le rc-tint 
d'u.-be main vlgoureu n. 

— Attendez ! . . 
VvLri 00 »*al s>'ait paoal t 
Oattrlor, d» mStcM qoe I, ga*r , avait a-1-

nii.-aikîi.eiiit rt'J^si daim -"N haaturdeube 

e:t.reprise ; Peaiez, a ia ttVte de son j>el»>co ,̂ 
eôcé furieusement à la poursuite 

<ie? <i;u\ muaiiciiui'ns. 
Coumie 1« jeune hoiranj» se disposait à 

rsjgsagwir le wmiiaïasj, le UtMsttMsat d'irne 
ctoeiMEM .1 peu <jv di"*tajtce lu» fit soii+;«r 
a. ika 11 MBMJBM) » dies beuxlils et Sji ia.e*piru 
un n'Aweau 3trc.itgèrt>i. 

txn sait que les riches Mexicains, lors­
qu'il» ct,^retj;«oi»eat de longs voyasje*, 
i-iai li'a.volr MsttJjOssTB ÉBB SasBMtVatt tl'ais. ea. 
{-;-.; aèttatsl aAsee eux I" tio ib!« d 1 nnaén» 
qui i-'.. a 1 luécttsiaine ; u^;niiï qu'une par-
lie dies bK-ys *on: n;«-citi(.^, Lus au:res ga 
lopemt en ùborté à la suite d'ur.e jUtxsatli 
periarrt, attiche^ au portr'ail une sor»ne44jt 
ipri lenxr ivjrt de r*jiî!'icinen;t. C«.s i-li;v.j::: 
tnaaarvorat encore leur vigueur rpuiuri'l ik-
(M e>.' i\ jrt quinze ou vin?t liau^s. et leurs 

i.iiitr^s n'orat iju'à changer afonraaiive-
• ^•. kti toi s ;i i t i a j j» tattsM pour fautr-

tii'-. Bans reiiia, des Enaites proBO/tM Lruiil-
ftj.l.i': 

L'argent tie rnanqujit r>jir*t à I^-ez : 
dep.ris HonBoaitoo il traînait avec hij uoe 
rernuxta, L-t c!:r.T>or3<îr, c'était créer à !^:3-s 
poufBijaWasBM tsn ernbaVrTai savrietrx. j.nis-
(/;ii: ceux-ci gaWalont oMijrse <Jo natttaWe du 
tt-tripe à la i*J*JSsBsaM»Mar, e'skajt rtfssr irarna-
g»r aux tuapdltM cin certain rOBrt, c'nutastft 
que l*s au-'Jit-» clatn-aux ne lOavtnwaUesM aat 
CamBOBBBBt l' i* iaurhue. 

Olivier nltéaita dose ]>as : il &e faufiîu 
j>i«.i c!e la jument capitajte, lai i,. 
<! 1. • Les ta ieaua une pi ictis ce i>i-v*i'e, ia 

, coupa les ljtî ,.-.-> it s«si coogé-
•.•' t t ' is- •:, docflenicnt, pul .x . ï 

1 g T trou r* de fa i-: iflieurwuee 
l béie, qui îaconwiit s» îAvnrwstte ÉaéM 111 ga­

lop affuld ; pvis il courut uu Uirtmge, dont 
ae» bivouacs lui in<UqijaJent la daseciion. 

Mais, râ, otoJW le brouillard, à qwatre 
pas de liij, une ombre se drt.vaa en truvere 
• » son easOBssat, et. datus celle ombre, à la 
lueur jh i aWaolsr, il recoortut aon espion d* 
la vailîè — VigiU'i ! 

Jù» luistraiûe, n i , saras doule bktué, n'a-
vait pu siiiV;v_Jferex, BVoJi rattiaesé sot* 
f ij l l et ccMiehaJt en joute le îoune Braloû. 

L?s baardlts n'é^alôni point eoewre s. éloî-
tkdg n* pSI leur MastMa? 

. .oïl. li n'y ait pas ii utrrtwtneet : d'uo 
H)i>d, ÛSr «sf SJ jeta »ur lui. Et t«ti\xM«»v et, 
vtradls q.i Z Le tenait terrassé MME ton ge-

cu, d'une main il lui écrasait la bouche, 
!» l'autre U f~nHnlî sa ceinture peur eu re­
lier son couteau. 

Dans la lutte, le uuaérabic réussit à se 
avait si 

pauvre ivpc, — mais m 
;T> i'" en itasMl ^ul roi iroven»a le cœur 

çfia Je ivkidi\xT. 
iJUviar M rsrtrosiio fréruisaent et se pre-

rlpiia vers 
r.'i litentvaJtt, i." rsTutoRtra le precoler 

la»sto et. ̂  '••':::i jrl .. « - tkî i.'- iej»u. 
•-- Est-ce .-., petit . —- detu&nda utie voix 

ajtxietace. 
— C.'eiat mei, mon viewx. hardi, ti"«v 

bon ! 
Ijtgaou toussa un soup r à etiflcr la 

pnwjde \oife d'un troia-mtïu de deux cvni> 
tOTJateOUB. 

— AU riçrhit ! V4 t4<wi ! le petit ewt sauvé ! 
Doux braa vigoureux le saiairar. ei le 

hissèrent *ur ta racV L 
—- Et, BBaJMkJtlaig i. eu route, mes bons 

amia ! 
«>«* lsyW-3 tr*MaS«Via\ la «lO-ofJhe. rAta'U* 

givrer, ot P'Trjs.iS£ aiora ce cri q-ji 
fort ?; o' ivaiw le pauvre ivre , — 1 

dane le droit s e n o a u moyen des perche» 
taillée» par l"îa»*u*riri?ui Pêne, reprit 1» fil 
du coura.i!t, ei. blerjtûl J e ê MuE dnê can> 
pemeerfs des Dandits s^Sroi**irtrtEit a lVr-
r'.ère, rougeoytitit confusément dans la 
brouistarE. 

Il fallut quTilivier donnât à ses.,cpn»pa-
gnonw l>:q>lic*vtion d» son retard 

Le guiùe approuvait d> U tite. >(attsJor» 
qu'Oliay^er euf achevé sou récit : 

— Pourquoi doac, yjnor, tiiutnA sou» la 
urnin d i • -r̂  - chevaux l/>ut fr.tîr,. cttre les-
;..-ij vous u'avies que Le choix, n» nous 
avez-vous point «amené c» qu'il en fallait 
pour nouo moator ton» ta» trot* f l e tous 
avouerai, pour ma part, IJJOO j»us»»,aii«r,i*, 
aiti^a sentir ombre me» j-ssobats cjuâtaTu•aw 
de cat >ail!a«»t«» Léte», que cuti» nMTtiatn'.e 
pice» ou bois qui roule sou» nos Daetta rtu 
tiiQue <i« nous aagk)i..Ur a cjoiaura» Jw:tiK I 

' sUvior t«t»rit, 
- Aiai Pape, cette rnéoi>a.i:.te Dièc» d» 

tiois ne la:-<uc poini de traces fe stn. pnt> 
ir^e anrè* elle, en rwurtal-vrrus tfire .lu-
. :nt de Iroi» chevaux foutar* le f»woTi d-a 
1 1 orair:e ? 

(A SUrMK). 
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